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Édito
Alain-Noël Henri

TEXTE

Les mouve ments sociaux du mois de décembre ont fait pêle- mêle
surgir quelques ques tions nouvelles, et exhumer quelques ques tions
anciennes qui trai naient dans le paysage, à demi enfouies dans la
lassi tude comme des vestiges érodés de matins révolus, et tout
embru mées des incer ti tudes épaisses venues au fil des temps
empâter les clartés tran chantes de naguère. Les plus anciens ont
reconnu sans peine l’un de ces moments assez rares d’histoire, où
l’énoncé de reven di ca tions ne tire sa profon deur que d’être
méta phore d’une audace neuve à affirmer l’exis tence reniée, à
murmurer ce qui s’était jusque- là clos sous le poids du mépris établi –
moment plus grave encore de ne pouvoir se bercer de ces illu sions
triom phantes qui avaient donné des airs de fête à ceux qui
l’avaient précédé.

1

Ici n’est pas le lieu d’évoquer ce qui en fut ébranlé sur les lieux de
travail, ni même, à l’Univer sité, autour des ques tions des étudiants
« ordi naires », ceux dont la vie s’ordonne aux incer ti tudes d’un
premier emploi à venir et plus large ment d’une première inscrip tion
sociale à gagner. Mais ce peut être celui de s’étonner que le trouble
percep tible dans l’espace des travailleurs comme dans celui des
étudiants ait laissé géné ra le ment aussi indemnes les espaces voués
aux travailleurs étudiants, qui sont la majo rité des lecteurs de ce
journal. Ce petit peuple serait- il si heureux qu’il ait semblé en
l’occur rence n’avoir pas d’histoire, ou du moins pas d’autre histoire
que cette perma nente collu sion ou parfois colli sion d’histoires
indi vi duelles, qui le carac té rise congé ni ta le ment ? Si cela était, il n’y
aurait après tout nulle honte à cela. Mais il serait bien léger d’en faire
si vite conclu sion. Alors ?

2

J’avais seule ment envie que la ques tion soit posée.3
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Les revues
Christine Durif-Bruckert, Patricia Mercader et Jean-Marc Talpin

DOI : 10.35562/canalpsy.2560

TEXTE

Les revues sont mal nommées : le plus souvent nous y voyons, nous y
lisons un travail pour la première fois. Quant à la recherche, mais
aussi quant à la litté ra ture, les revues forment l’un des lieux où la
pensée vive s’offre à la rencontre : nous pouvons la suivre au plus près
de ses déve lop pe ments, de son actua lité pour le cher cheur… même
s’il y a parfois une réelle latence entre la propo si tion de l’article et
sa publication.

1

En ce sens, la publi ca tion en revue parti cipe à l’élabo ra tion : elle vient
scander la recherche, lui offrant des points d’arrêt, de reprise, lui
permet tant de se faire à son rythme, selon sa propre tempo ra lité. Car
les revues ont fort à voir avec le temps, qu’il s’agisse de leur
pério di cité, régu lière ou fantai siste, de leur durée, éphé mère ou au
long cours (que l’on pense à la clôture volon taire – comme on le dit
de la mort – de la Nouvelle revue de psychanalyse) ou encore de ces
numéros au chiffre rond d’auto cé lé bra tion anni ver saire. La
publi ca tion en revue parti cipe aussi à l’élabo ra tion car cette première
avancée, cette première expo si tion de la pensée en train de se faire
peut susciter des retours qui ouvrent sur des reprises. De même que
la présen ta tion d’un travail en cours à des étudiants ou à des
collègues, la publi ca tion en revue fait office de mise à l’épreuve : par
le comité de lecture lorsqu’il existe mais aussi par les lecteurs.

2

La publi ca tion en revue témoigne de ce que J. JOYCE nommait le
« work in progress » lorsqu’il publiait son travail litté raire en cours,
inachevé donc. La publi ca tion d’articles en revue peut témoi gner
d’inté rêts ponc tuels, partiels, momen tanés, épars voire dispersés.
Mais, le plus souvent, elle parti cipe à un projet plus large même s’il ne
trouve sa réelle cohé rence qu’après- coup.

3

La lecture de travaux publiés en revue confronte le lecteur au partiel
et fait de lui l’arai gnée capi ta liste qui, tel le lecteur du diction naire, ne

4
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peut qu’être renvoyé de réfé rence en réfé rence. Parce qu’elle
témoigne du travail en cours, la publi ca tion en revue, et la lecture de
celle- ci, trans forme le lecteur en ques teur, en cher cheur… d’autres
articles, d’autres revues citées dans le premier texte lu.

Le livre, au contraire, peut s’offrir au lecteur dans une cohé rence qui
est parfois du côté de la ferme ture : il suscite alors le décou ra ge ment
de l’étudiant ou du cher cheur qui croit, au moins un temps, que tout
est écrit sur la ques tion qui (se) levait en lui. Le livre est la somme des
articles publiés en revues et, parfois, des connais sances sur
la question.

5

Pour l’apprenti- chercheur (mais en finit- on jamais d’apprendre, non à
trouver, mais à cher cher) comme pour le lecteur, le monde des revues
est une jungle : il peine à trouver telle revue spécia lisée et, si par
bonheur il la trouve, le numéro désiré est juste ment manquant, la
collec tion dépa reillée, amputée de ce membre si cher !

6

La revue décou rage, la revue se mérite, la revue se fait désirer. De
surcroît sa lisi bi lité est plus ou moins grande. Heureu se ment que,
depuis long temps, une belle inven tion faci lite le parcours du
ques teur : le numéro théma tique. Chaque numéro y gagne une unité,
une appa rente iden tité. Mais il y a aussi de quoi parfois déses pérer :
les rubriques libres. C’est souvent là que, hors de toute logique, vient
se dissi muler la perle rare, la recherche qui, juste ment, inté resse ; à
croire qu’elle ne veut pas être lue. Lire des revues permet au lecteur,
certes au risque de la disper sion, de faire l’épreuve de sa curio sité
tout autant que de la diversité.

7

Heureu se ment, il existe quelques outils précieux qui permettent au
lecteur de s’y retrouver parmi la multi tude des revues : ainsi de la
revue (présente à la Biblio thèque Universitaire) Sommaire des revues
qui est, comme son nom l’indique, consti tuée du sommaire d’un
grand nombre de revues psycha na ly tiques. D’autres revues
remplissent aussi cette fonc tion d’infor ma tion non seule ment pour
les publi ca tions mais aussi pour les colloques, confé rences… Citons
pour mémoire le Carnet Psy, Terrains, Le journal de l’AFA.

8

Un autre repère est fourni au lecteur par une caté go ri sa tion simple
qui distingue les revues de vulga ri sa tion (La Recherche, Le Journal
des psychologues, Sciences Humaines…) et les revues spécia li sées et

9
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scien ti fiques qui fonc tionnent avec un comité de lecture. Ce comité,
composé de spécia listes du domaine, lit les articles rendus anonymes
et rend un avis sur leur valeur scien ti fique et sur leur corres pon dance
avec la ligne édito riale de la revue ; c’est pour le lecteur une garantie
de qualité et, pour l’auteur, une source d’intense satis fac tion
narcis sique quand son article est retenu : il entre dans le groupe des
maîtres ou collègues admirés. Ce comité n’a que rare ment une simple
fonc tion de sélec tion : il a aussi souvent une fonc tion de conseil et
peut aider l’auteur à retra vailler son article sur le plan du style mais
aussi de la présen ta tion, de la métho do logie… Pour l’auteur aussi la
revue se mérite.

Cepen dant, lire des revues ne relève pas toujours d’une approche
utili ta riste. À côté de la lecture ciblée se déve loppe une lecture qui
procède des effets de voisi nage de l’article initia le ment visé : il y va
alors d’une certaine séduc tion. À côté de ces lectures ponc tuelles,
occa sion nelles de telle ou telle revue, il peut exister une autre
atti tude ; celle de la fidé lité, qui peut parfois confiner à
l’obses sion na lité du collec tion neur : avoir tous les numéros. Parce
qu’avant d’être des recueils d’articles, les revues témoignent d’un état
d’esprit, d’une sensi bi lité (quel beau mot pour définir des choix de
pensée !). Elles peuvent venir parler d’une famille dans laquelle le
lecteur peut se recon naître, à laquelle il peut avoir envie
d’appar tenir : à lui alors de prendre la plume… ou le clavier. Dès lors il
n’est plus seule ment le lecteur, voire l’acqué reur d’un numéro isolé
mais il fait partie du groupe des intimes, nous voulons écrire des
abonnés ; en s’abon nant, le lecteur fait plus que de s’assurer la
posses sion de tous les numéros : il se garantit le plaisir d’être, de la
retrouver à domi cile, l’atten dant dans la boîte aux lettres. En
s’abon nant, il fait crédit à la revue : crédit de sa confiance, de son
intérêt à venir ; crédit finan cier aussi puisqu’il fait des avances à sa
revue favo rite assu rant ainsi la sécu rité à son exis tence si
souvent précaire.

10
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PLAN

Nouvelle revue de psychanalyse
Dialogue

TEXTE

Nouvelle revue de psychanalyse
Elle fut créée en 1970 par J.-B PONTALIS et jouis sait d’un comité de
rédac tion aux membres pres ti gieux. Comme son titre l’indique, c’est
une revue de psycha na lyse… mais pas seule ment ; c’est une revue
savante et ouverte tout à la fois, avec un réel souci de la qualité des
articles tant sur le plan du contenu que sur celui du style. Chaque
numéro est rassemblé moins autour d’une problé ma tique que d’un
titre : ceci se fit plus sensible au fil des numéros.

1

Commencée en 1970 par « Inci dences de la psycha na lyse », la
Nouvelle revue de psychanalyse se termine avec
« L’inachè ve ment » faute, dixit PONTALIS, de réelle relève ; ainsi
meurent donc les revues.

Ceci suffi rait à dire pour quoi je l’aime ; mais il faut signaler, outre
l’élégance de sa présen ta tion presque carrée, la perti nence des titres,
toujours à la marge des concepts psycha na ly tiques. Pour exemples, je
rappel lerai : « L’espace du rêve », « Le dedans et le dehors »,
« Mémoire », « La passion », « La lecture », « Histoires de cas »…

Cette revue fournit aux étudiants non seule ment des infor ma tions et
des apports de fond mais aussi, j’écrirai presque surtout, des
pers pec tives déca lées, ouvertes. Aussi est- il impor tant de ne pas en
rester à l’article recherché mais au contraire de se laisser aller à
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flâner afin de confirmer l’idée que lire, même des essais, même de la
théorie, peut aussi être un plaisir.

Jean- Marc TALPIN

La Nouvelle revue de psychanalyse, est une revue qui, dans la
succes sion de ses numéros, a su main tenir (et même confirmer),
outre la qualité de ses apports cliniques, l’ouver ture aux apports des
histo riens (histoire antique et moderne) et des ethno logues. Ainsi en
est- il de la ques tion du canni ba lisme, du corps, de la mystique, de la
croyance, des humeurs, du mal… Plus que d’autres, ces numéros ont,
de façon déci sive, contribué à « faire travailler » les (complexes)
arti cu la tions Incons cient/Culture. Cette revue a pour qualité majeure
de n’être ni fermée, ni systématisée.

2

Christine DURIF- BRUCKERT

Dialogue
Dialogue est une revue théma tique qui s’inté resse comme l’indique
son sous- titre aux « recherches cliniques et socio lo giques sur le
couple et la famille ». Elle est la revue de l’AFCCC (Asso cia tion
Fran çaise des Centres de Consul ta tion Conju gales), une asso cia tion
(créée en 1961) qui dispense la forma tion de conseillers conju gaux et
de théra peutes de couple, son fonda teur étant Jean LEMAIRE,
actuel le ment profes seur à Paris V. Cette revue a su s’ouvrir avec
souplesse aux diffé rentes approches qui permettent de comprendre
un fait, tout en main te nant la qualité de ses inter ve nants. Bien
présentée, elle comporte des notes de lecture récentes. D’un petit
format, bleue, elle est trimestrielle.

3

Les articles sont écrits dans un langage acces sible à un plus large
public et chaque numéro est orga nisé autour d’un dossier, c’est ce qui
fait, je trouve, l’intérêt de cette revue. Il s’agit ainsi souvent de la
reprise du thème d’un colloque récent, d’où une grande variété des
dossiers (sur les liens, le père, les dettes et les cadeaux, la
maltrai tance, la nais sance et la culture, le sexuel, la sépa ra tion, le
langage, etc.). Cette revue a pu ainsi accueillir des dossiers que j’ai
préparés avec Joëlle ROCHETTE suite à des jour nées sur la
petite enfance.
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Très acces sible, et consis tante, cette revue peut permettre de
réaliser un bon repé rage sur la ques tion que l’on veut travailler, de
plus, certains articles qui sont réalisés par des profes sion nels font des
liens entre le terrain et une ébauche de théorisation.

Une bonne intro duc tion donc !

Denis MELLIER

Revue trimes trielle éditée par l’AFCCC depuis 1968, qui a su se
distan cier de plus en plus d’une idéo logie par trop fami lia riste. Les
thèmes traités sont très actuels (l’union libre, familles recom po sées)
et très concrets. Les réponses appor tées ne tombent pas dans la
faci lité de « l’aide » mais grâce à une sérieuse réflexion théo rique
laissent les débats ouverts.

4
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PLAN

Jacques AUPETIT

Psychologie française (Dunod éditeur)
Pratiques psychologiques (PUF)

Maurice BERGER

Psychiatrie de l’enfant (PUF)
Revue de neuropsychologie de l’enfant et de l’adolescent

Christine DURIF-BRUCKERT

Traverses (Éditions de Minuit)
Terrain (ministère de la Culture et de la Francophonie)

Jean-Pierre DURIF-VAREMBONT

L’école des parents et des éducateurs
Le groupe familial
Autrement

Michèle GROSJEAN

Travail humain
Sociologie du travail
Psychologie du travail et des organisations
Pratiques psychologiques (PUF)

Annik HOUEL

Nouvelles questions féministes
Revue internationale de psychologie sociale (PUG)

Denis MELLIER

Bulletin de psychologie (Groupe étud. Psychol., Université de Paris)
Devenir

Patricia MERCADER

Communications (Seuil)
Louis PLOTON

Gérontologie
Serge PORTALIER

Réadaptation, cognition…
Jean-Marc TALPIN

L’esprit du temps (Éditions de Minuit)
Recherches
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NOTES DE LA RÉDACTION

Les enseignants qui ont répondu à l’appel de C. DURIF-BRUCKERT, P. MERCADER et J.-
M. TALPIN et présenté leur(s) revue(s) préférée(s) sont tous des maîtres de
conférences à l’Université Lumière Lyon 2 à l’exception de Serge PORTALIER, Annik
HOUEL, professeurs de Psychologie, et Maurice BERGER, Louis PLOTON, professeurs
associés.

TEXTE

Jacques AUPETIT

Psycho logie française (Dunod éditeur)
Publi ca tion de la Société Fran çaise de Psycho logie. Elle publie des
comptes rendus de recherches origi nales, des articles de réflexion
théo riques ou inté res sant la pratique de la psycho logie, des bilans de
grands thèmes de la recherche ou de la pratique psycho lo giques, des
comptes rendus de mani fes ta tions scien ti fiques ou d’acti vités
inté res sant les psycho logues, des nouvelles concer nant le monde de
la psycho logie. Surtout orienté recherche avec approche scientifique.

1

Pratiques psychologiques (PUF)
Nouvelle revue de la Société Fran çaise de Psycho logie, orientée
pratique psycho lo gique. Elle propose aux profes sion nels des
diffé rents champs de la psycho logie une réflexion sur les pratiques
quoti diennes et les métho do lo gies ; une élabo ra tion sur l’expé rience
profes sion nelle, la promo tion de la recherche appliquée.

2

Maurice BERGER

Psychia trie de l’enfant (PUF)
Revue semes trielle, elle présente souvent des articles de fond qui
sont des articles de réfé rence pour les sujets concernés. Le comité de

3
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lecture est exigeant, ce qui assure une certaine qualité aux articles.

Revue de neuro psy cho logie de l’enfant et
de l’adolescent

Revue consa crée à des thèmes (adop tion, autisme, etc.). Elle publie
aussi les comptes rendus des congrès de la Société de
Neuro psy chia trie de l’Enfant et de l’Adoles cent. Les articles sont
d’une qualité inégale, mais certains peuvent être très intéressants.

4

Christine DURIF- BRUCKERT

Traverses (Éditions de Minuit)

Revue trimes trielle du Centre Georges Pompidou. Traverses se
constitue comme une véri table revue théma tique, situant de façon
toujours très rigou reuse les sujets traités à la jonc tion de larges
pers pec tives inter pré ta tives (anthro po lo giques, histo riques,
biotech no lo giques, archi tec tu rales) ainsi que du champ politique.

5

Globa le ment, cette revue apporte un fais ceau d’éclai rages sur des
ques tions qui, par leur nature insai sis sable, heurtent la pensée (la
mort, le corps, le temps, la peur…), sur des phéno mènes sociaux
sous- estimés quant à la multi pli cité de leurs signi fi ca tions (la mode,
l’épidémie, la céré monie…) ou encore sur des objets long temps
occultés, carré ment oubliés des sciences sociales et humaines, dont
certains semblent être même, tout au moins au premier abord, sans
grand intérêt (le papier, le reste, les bêtes…).

6

Je reste parti cu liè re ment fidèle à certaines publi ca tions qui
s’imposent comme des docu ments de travail stimu lants. Je pense au
numéro sur l’épidémie, construit autour de l’analyse « des formes
épidé miques », qui prennent aujourd’hui dans la moder nité des
aspects singu liers, prin ci pa le ment dans le champ des échanges
sociaux : sont abordés les formes inédites de la propa ga tion de
l’infor ma tion, l’analyse des nouveaux médias, le fonc tion ne ment des
rumeurs. Ces nouvelles formes épidé miques sont encore analy sées au
travers des systèmes de santé, ainsi que du fana tisme poli tique
ou religieux…

7
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Je citerai encore tout parti cu liè re ment « Lieux et objets de la mort »
(premier numéro), « Pano plies du corps », « Le secret », ou encore
« Le jour, la nuit » qui contiennent quelques « articles- traces » que je
consulte, relis, conseille régu liè re ment, articles signés entre autres de
M. de CERTEAU, Louis MARIN, M. LE BOT, G. VIGARELLO, M. C. POUCHELLE…

8

Traverses, qui de plus est géné reu se ment illus trée, nous lègue
(inter rup tion en 1994) toute une réserve d’analyses singu lières,
quel que fois inédites, toujours exigeantes.

9

Terrain (minis tère de la Culture et de
la Francophonie)

Revue semes trielle du patri moine ethno lo gique. Tout d’abord centrée
sur les approches régio na listes, elle s’est consi dé ra ble ment élargie
aux travaux d’ethno logie euro péenne. Par ailleurs, la parti cu la rité de
Terrain, c’est de prévoir pour chaque numéro un espace
d’infor ma tions et de propo si tions, sorte de « tribune » permet tant
d’orga niser la circu la tion des grands évène ments du monde
ethno lo gique. Parmi ceux- ci, rete nons la descrip tion des dernières
réali sa tions (muséo gra phiques, audio vi suelles), la présen ta tion des
études récentes. Cet espace permet encore l’actua li sa tion des
sommaires des revues d’ethno logie les plus
notoires (Ethno logie française, L’Homme, Tech niques et culture,
Anthro po logie et sociétés…), la mise à jour des cata logues édités par la
maison des Sciences de l’Homme, et autres ouvrages. Enfin, elle
signale forma tions, appel d’offres, colloques de la mission du
patri moine. Bref, une revue solide sur le plan scien ti fique, et utile
quant à l’orga ni sa tion du travail de recherche et l’amélio ra tion des
échanges entre chercheurs.

10

Jean- Pierre DURIF- VAREMBONT

L’école des parents et des éducateurs

Mensuel grand public, qui ne fait pas dans la vulga ri sa tion facile mais
fait appel à des spécia listes pour des articles concer nant les
problèmes de l’enfant, de la famille, de l’école ou de la société.
Illus tra tions et réfé rences biblio gra phiques. De lecture aisée, ils sont

11
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une bonne invi ta tion et presque tous les thèmes concer nant les
étudiants en psycho. y ont été abordés.

Le groupe familial

Revue trimes trielle, théma tique, faite par la Fédé ra tion Nouvelle des
Écoles des Parents et dirigée par son équipe de recherche. Elle
s’adresse à des profes sion nels. Articles de fond de cher cheurs et de
prati ciens sur les ques tions de société et l’évolu tion de la famille.
Réfé rences biblio gra phiques impor tantes pour chaque
dossier thématique.

12

Autrement

Revue qui mêle autour d’un thème, des articles d’analyse assez
poussée, des inter views de cher cheurs ou de person na lités, des
témoi gnages, des poèmes.

13

Deux séries prin ci pales : série « muta tions » qui concerne les
problèmes de société et de la famille (frères et sœurs, violences,
l’adop tion…), série « morales » où sont abor dées les grandes
ques tions de l’huma nité (le pardon, le courage, la tolérance…).

14

Michèle GROSJEAN

Travail humain

« La » grande revue scien ti fique fran çaise de psycho logie du travail et
d’ergo nomie. Les articles sont de trois types : articles théo riques,
revue et bilan critique des concep tions en cours, recherches
empi riques, et analyse critique d’ouvrages ou d’articles. Cette revue
de grande tenue est très spécia lisée. Elle fait le point sur l’état actuel
de la recherche dans le domaine. C’est la seule revue de ce type en
langue française.

15

Socio logie du travail

Revue scien ti fique de haut niveau, qui publie à la fois des recherches
empi riques et se fait l’écho des débats théo riques qui agitent la

16
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commu nauté scien ti fique. Cette revue aborde des ques tions du
travail d’un point de vue social tout à fait diffé rent de Travail humain.
Mais pour des psycho- sociologues du travail prati ciens ou en
forma tion, le regard socio lo gique est incon tour nable. En ce sens je
recom mande à tous mes étudiants de consulter systé ma ti que ment
cette revue tous les mois. Citons très récem ment un numéro spécial
hors- série « Les énigmes du Travail » (XXXVI Hors- série 1994) que
tout étudiant aurait grand béné fice à lire dans son entier.

Psycho logie du travail et
des organisations

Revue inter na tio nale de langue fran çaise qui en est à son n° 2 et dont
le comité de rédac tion est constitué de psycho logues du travail
cana diens, fran çais, suisses. Cette revue est liée à l’AIPTLF
(Asso cia tion Inter na tio nale des Psycho logues du Travail de Langue
Fran çaise). Le dernier numéro est consacré à
l’évalua tion psychologique.

17

Pratiques psychologiques (PUF)
Revue lancée par la Société Fran çaise de Psycho logie à l’inten tion des
psycho logues prati ciens. Les thèmes des premiers numéros laissent
appa raitre un grand intérêt pour le domaine de la psycho logie
du travail.

18

Annik HOUEL

Nouvelles ques tions féministes

Revue qui existe depuis la résur gence du Mouve ment des Femmes
dans les années 75. Allie la rigueur scien ti fique et la critique
fémi niste. Sa plus grande qualité : beau coup d’articles (en fran çais) de
collègues étran gères. Approche surtout socio lo gique avec des thèmes
très actuels, sujets à débat : la parité, les femmes et la guerre du Golfe
ou plus clas siques : le travail, la santé des femmes…

19
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Revue inter na tio nale de psycho ‐
logie sociale (PUG)
Bisan nuelle. Existe depuis 1988, revue de très haut niveau
métho do lo gique qui donne une très bonne idée des tendances en
vogue en psycho logie sociale mais aussi en psycho logie, en tout cas
au niveau univer si taire. Mais du coup, les sujets restent un peu loin
du terrain…

20

Denis MELLIER

Bulletin de psychologie (Groupe étud.
Psychol., Univer sité de Paris)
Le Bulletin de psychologie est une revue de réfé rence. Bientôt 50 ans !
Son histoire se confond avec celle du déve lop pe ment de la
psycho logie en France. Revue univer si taire de qualité, son bureau est
à la Sorbonne et elle est publiée en toute indé pen dance par rapport
aux maisons d’éditions. De présen ta tion quasi inchangée depuis des
années, c’est une revue bimen suelle. Les articles sont souvent réunis
par thème ou autour d’une équipe de recherche (quelques comptes
rendus de soute nance de thèse et des analyses d’ouvrages et
de revues).

21

La consul ta tion de cette revue sur plusieurs années permet d’avoir un
pano rama complet des diffé rents courants, surtout fran co phones, de
la recherche en psycho logie : citons surtout des numéros spéciaux
régu liè re ment centrés sur une orien ta tion de la psycho logie (clinique,
sociale, de l’enfant, la psycho lin guis tique, du travail, projec tive), des
numéros théma tiques (sur le juge ment, l’intel li gence, la mémoire, la
menta li sa tion, le délire, le suicide, l’exper tise, l’éduca tion, l’art, le
groupe, la culture), certains autour d’auteurs sur l’histoire de la
psycho logie ou la profes sion de psycho logue. À partir d’un problème
donné et si l’on se donne le temps de cher cher on est sûr de trouver
un article assez pointu sur le sujet, que cela soit d’un auteur connu ou
d’un autre jusqu’alors inconnu.

22
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Fondée sur une certaine idée de l’unité de la psycho logie, cette revue
est peut- être moins citée que d’autres. De plus, une moder ni sa tion
serait certai ne ment utile pour qu’elle soit plus attrayante et maniable.
Pendant combien de temps pourra- t-elle durer ?

23

Vous l’avez compris, le Bulletin de psychologie peut être sur le long
terme une mine de richesses, mais sa présen ta tion est plutôt austère,
ses articles sont spécialisés.

24

Devenir

Devenir est une revue centrée sur le bébé. Elle est rela ti ve ment
récente (1989-1990). Son origine remonte au 4  congrès de
« psychia trie du nour risson » orga nisé par la WAIPAD (Asso cia tion
Mondiale de la Psychia trie du Nour risson et des Disci plines Alliées). Il
s’agis sait sous l’impul sion de Serge LEBOVICI de se doter en Europe
d’une revue fran co phone équi va lente à celle exis tant outre- 
Atlantique. De ce fait son comité scien ti fique est très large et ses
articles sont un peu à l’image des commu ni ca tions des congrès (qui se
déroulent tous les trois ans) : ils sont souvent courts, répartis entre
les deux rubriques « clinique » et « recherche », ils laissent une place
à la dimen sion cultu relle, ethno lo gique et cogni tive, de même que
l’approche peut être médi cale, psychia trique ou plus psycha na ly tique.
Sa paru tion s’est appuyée au début sur un réseau de recherche à
l’INSERM centré sur les inter ac tions précoces, le docteur Antoine
GUEDENEY assure la rédac tion en chef. Cette revue est trimes trielle et
de présen ta tion agréable mais peu volumineuse.

25

e

Elle est une réfé rence indé pas sable pour ceux qui mènent une
recherche sur le terrain de la petite enfance comme cela a été mon
cas. On trouve aussi bien des articles sur les théra pies mère- enfant
que sur le deuil d’un enfant au Mali ou au Moyen- Âge ou l’acti vité
d’un bébé à la crèche.

26

Cette revue trouve sa limite dans son optique théma tique, il faut
parfois se reporter ensuite à d’autres revues plus spécia li sées pour
appro fondir un article.

27

Revue très accessible, Devenir ne semble pas avoir encore le succès
qu’elle pour rait avoir en direc tion de son public. Est- ce dû à son
prix ? Ses numéros ne sont- ils pas assez construits selon un thème ?

28
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Elle me paraît cepen dant très utile pour tous ceux qui inter viennent
dans la petite enfance.

Patricia MERCADER

Communications (Seuil)

Revue créée en 1961, avec entre autres Roland BARTHES, Edgar MORIN, et
à laquelle ont pu colla borer des auteurs comme Umberto ECO, Julia
KRISTEVA, Pierre LEGENDRE, Serge MOSCOVICI, Emma nuel Le ROY- LADURIE,
pour n’en citer que quelques- uns parmi les plus connus.

29

L’approche de Communications est trans dis ci pli naire : on y trouve des
confron ta tions fécondes entre socio logie, linguis tique, sémio logie
et psychologie.

30

Certains de ses numéros sont consa crés à des analyses de discours
sociaux, parti cu liè re ment inspi rantes sur le plan de la méthode : n° 23
sur « Le cinéma », n° 24 sur la bande dessinée, n° 39 sur le conte,
n° 51 sur la télé vi sion. D’autres sont théma tiques, et abordent des
ques tions fonda men tales : ceux qui m’ont le plus apporté seraient le
n° 26 « L’objet du droit », le n° 28 « Idéo lo gies, discours, pouvoirs »,
l’excellent n° 35 « Sexua lités occi den tales », le n° 45 « Éléments pour
une théorie de la nation », le n° 50 « L’argent », le n° 59 « Géné ra tions
et filia tions ».

31

Le rapide inven taire, tout à fait partial, montre l’ampleur de la
réflexion à travers la diver sité des thèmes. Bien que les numéros et
les articles de cette revue soient en fait inégaux, j’apprécie surtout d’y
trouver, à une fréquence suffi sam ment exci tante, certains bijoux de
brio et de rigueur.

32

Louis PLOTON

Gérontologie

Fondée par le philo sophe greno blois Michel PHILIBERT, Gérontologie est
la seule revue géné ra liste (et pluri dis ci pli naire) concer nant les
pratiques géron to lo giques et leur théo ri sa tion dans le champ de : la
méde cine, l’économie, la psycho logie, les pratiques sociales…
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Serge PORTALIER

Réadap ta tion, cognition…

Les étudiants peuvent aborder le sujet de leur recherche à partir de
revues « grand public » : revue Réadaptation, Journal
des psychologues, revue La Recherche, etc.

34

Puis appro fondir en travaillant avec : Psycho logie française, Bulletin
de psychologie, Cahier de psycho logie cognitive, et les diffé rents
serveurs à la biblio thèque de Bron.

35

Enfin rentrer dans le vif du sujet (en anglais…) avec : Cognition,
Journal of speech and hearing research, Journal of visual impair ment
and blindness.

36

Sans négliger : les mémoires des anciens étudiants, les livres et
revues spécia li sées dans d’autres univer sités Lyon I (ortho phonie,
psycho mo tri cité, kiné si thé rapie), Lyon III, etc.

37

Jean- Marc TALPIN

L’esprit du temps (Éditions de Minuit)
Dirigée par Marie MOSCOVICI et Jean- Michel REY, L’esprit du temps
commença en 1982 par un numéro inti tulé « Lire Écrire ». Cette
revue, main te nant disparue, eut souvent des théma tiques qui lui
permet taient de main tenir son ouver ture à d’autres qu’à des
psycha na lystes : philo sophes, écri vains, poètes, et non des moindres,
tels E. JABÈS, L. MARIN, P. ZUMTHOR…

38

Sur des théma tiques très précises, ce qui est une garantie quant à la
rigueur des contributions, L’esprit du temps peut à l’occa sion être
conseillée aux étudiants. Mais il faut savoir que si elle donne
beau coup à penser, et parfois aussi à rêver, elle n’apporte guère
d’articles péda go giques : avis donc aux curieux et à ceux que l’on
qualifie quel que fois, ce qui me semble fort restrictif, de littéraires.
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Recherches

Fondée dans les années 60 dans la mouvance
foucal dienne (M. FOUCAULT), Recherches est une revue
aujourd’hui disparue.

40

Orga nisée en numéros théma tiques, elle ques tion nait le pouvoir, la
norme, les répres sions et les marges, les résis tances. Les articles,
souvent passion nants et fréquem ment passionnés, sont le fait
d’auteurs d’hori zons très divers.

41

Les étudiants en psycho logie peuvent plus spéci fi que ment se
pencher sur les actes du colloque « Enfances alié nées » (depuis
réédités ailleurs) avec des inter ven tions de LACAN, MANNONI, COOPER…,
sur le numéro « Asile » ou sur ceux dirigés par F. DELIGNY qui y
repro dui sait ses « Lignes d’erre ». Mais n’oublions pas tous ces
dossiers qui ques tion naient le sexuel du côté des « Mascu li nités »,
des « Folles femmes de leur corps » ou encore des « Fous d’enfance ».

42

Même si une telle approche ne corres pond plus guère aux canons de
la recherche actuelle, il est utile de se plonger dans Recherches
(plurielles !) afin de ne pas oublier le risque et la subver sion de
penser. Sans doute ai-je commencé là un éloge des mauvaises
lectures, celles qu’en ce moment nous semblons quelque peu
négliger, voire oublier.
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PLAN

Fonctionnement du réseau CCN
Les différents accès au CCN
Les critères de recherche

TEXTE

Tout d’abord, qu’est- ce qu’une publi ca tion en série ? Ce sont les
jour naux, pério diques, annuaires, comptes rendus, rapports, actes de
congrès, et les collec tions de livres, soit toute publi ca tion parais sant
en fasci cules ou volumes succes sifs ayant un titre commun et une
durée de vie indéterminée.

1

Le CCN (Cata logue Collectif National des publi ca tions en série) est un
cata logue collectif infor ma tisé, qui a pour but de recenser et loca liser
les publi ca tions en série, fran çaises et étran gères, vivantes ou mortes,
conser vées dans les biblio thèques et centres de
docu men ta tion français.

2

Fonc tion ne ment du réseau CCN
Sa créa tion remonte à 1980. C’est à cette époque, en effet, que le
minis tère de l’Éduca tion natio nale décide de consti tuer, à partir de
trois fichiers exis tants (IPPEC, AGAPE et CPI), un seul et unique
cata logue et d’en faire un outil effi cace, cohé rent de loca li sa tion des
docu ments pour faci liter le prêt entre biblio thèques (PEB).

3

Un format de réfé rences est alors choisi pour le cata lo gage des
notices : le format ISDS (du nom de l’orga nisme chargé d’iden ti fier et

4
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de cata lo guer les publi ca tions en série à l’échelle mondiale, en leur
attri buant notam ment titres- clés et ISSN).

Parte naire du CCN dès le départ, l’ISDS (aujourd’hui Centre
inter na tional de l’ISSN) contribue à enri chir la nouvelle base en y
versant régu liè re ment les notices de son propre fichier, très fiables
du point de vue bibliographique.

5

À partir de 1983, la base devient tout à fait opéra tion nelle. Pour en
assurer la gestion et l’alimen ta tion, un réseau struc turé se met en
place, repo sant sur une décen tra li sa tion géogra phique et sur trois
niveaux de compétence.

6

Au niveau local, il est repré senté par les diffé rents orga nismes
docu men taires qui, en signant la conven tion CCN, se sont engagés :

7

À colla borer régu liè re ment au réseau (en signa lant leurs nouveaux abon ‐
ne ments, en effec tuant leurs mises à jour d’état de collec tion au moins
une fois par an).
À garantir l’acces si bi lité des collec tions signa lées (prêt, photo co pies ou
simple consul ta tion sur place).

Ces établis se ments adhé rents, de toutes tailles et de toutes
caté go ries (biblio thèques univer si taires, biblio thèques de grandes
écoles, d’insti tuts, de facultés, de labo ra toires ; centres de
docu men ta tion publics ou privés ; biblio thèques muni ci pales,
biblio thèques dépar te men tales de prêt) sont recensés dans un fichier
spéci fique de la base de données : le fichier RBCCN (= Réper toire des
Biblio thèques parti ci pant au CCN). Celui- ci contient les notices
descrip tives de chaque établis se ment : inti tulés, coor don nées
postales et télé pho niques, moda lités d’accès et de consul ta tion des
docu ments, divers services et pres ta tions proposés.

8

Ces infor ma tions sont régu liè re ment contrô lées de façon à ce que,
chaque année, puisse être éditée – et large ment diffusée – la version
« papier » du fichier RBBCN.

9

Au niveau régional, le CCN est composé de trente- quatre Centres
Régio naux (CR), implantés géné ra le ment dans les biblio thèques
univer si taires. Les CR sont chargés de coor donner et d’animer leur
propre réseau de biblio thèques locales. Leur rôle est triple :

10
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alimenter la base biblio gra phique (en créant les notices des publi ca tions
non encore inscrites dans la base ; en mettant à jour les états de collec ‐
tion déjà saisis) ;
former et informer les biblio thèques ;
promou voir et diffuser le CCN sur le plan régional (vente de produits
extraits de la base).

Au niveau national, les diffé rentes missions attri buées au départ au
Centre national, à Paris, sont aujourd’hui reprises par l’ABES (Agence
Biblio gra phique de l’Ensei gne ment Supé rieur) à Montpellier.

11

L’ABES assure un contrôle biblio gra phique sur les données inscrites
dans le CCN, forme et informe les CR, s’occupe de la promo tion du
CCN en France et à l’étranger. Elle est égale ment respon sable de la
gestion infor ma tique de la base, ainsi que de l’édition et de la
diffu sion des produits CCN.

12

Qu’est- ce qu’un ISSN ?

[Inter na tional Stan dard Serial Number = numéro
inter na tional norma lisé des publi ca tions en série] 
C’est un code norma lisé – 8 carac tères séparés par un tiret
(ex. 0249-4779) – qui n’a pas de signi fi ca tion autre que
l’iden ti fi ca tion du titre d’une publi ca tion en série, quels
qu’en soient le pays d’édition et la langue. 
L’ISSN est associé au titre- clé (forme norma lisée du titre) de
la publication. 
Dans les biblio thèques, l’ISSN faci lite les opéra tions
d’iden ti fi ca tion, d’acqui si tion, de prêt… Il accé lère les
échanges et simplifie la consti tu tion des
cata logues collectifs.

Les diffé rents accès au CCN
Au départ, le CCN est un outil conçu pour les profes sion nels. Seuls
l’utilisent les biblio thé caires en charge du PEB, au moyen d’une

13
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Entrée Secon daire (tarif préfé ren tiel : 100 F/h au lieu de 300 F/h) ou
de l’édition annuelle des micro fiches (inter rompue depuis 1991).

À partir de 1989, le CCN s’ouvre à un plus large public :14

Une version CD- Rom (Myriade) est réalisée et mise en libre accès
(surtout dans les univer sités et les grands établis se ments, étant donné le
coût encore élevé de ce type de produit : 5 500 F H.T. l’abon ne ment
annuel – 2 disques).
Une version Videotex (Minitel 3615 code CCN) suivra en 1990, rendant le
CCN acces sible à tous (coût : 131,40 F/h. Mise à jour mensuelle).

Les chiffres au 28/11/95

674 179 notices de pério diques, dont 265 549 localisées 
1 047 053 états de collection 
2 881 biblio thèques et centres de documentation 
34 centres régio naux (23 en province, 11 à Paris)

Les critères de recherche
Points communs (critères de base)

recherches par : ISSN, titre (= mots du titre), collec ti vité éditrice (= mots de

la collec ti vité), croi se ment titre- collectivité ;

sélec tion des loca li sa tions : terri toire national, région, département.

Atten tion : d’une part, on entend par collectivité- éditrice le
respon sable intel lec tuel de la publi ca tion (ex : UNESCO) et non
l’éditeur commer cial (ex : PUF). D’autre part, le CCN recense les
notices biblio gra phiques des publi ca tions mais ne « dépouille » pas
les articles publiés à l’inté rieur de chaque publi ca tion. Le titre d’un
article ne peut donc en aucun cas être un critère de recherche.

15

Spécificités
accès en ligne (à l’aide d’une Entrée Secon daire – E.S.) : accès aux 600 000

notices de la base.
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Atten tion : toutes ces notices ne sont pas forcé ment loca li sées. Les
publi ca tions peuvent en effet avoir été cata lo guées dans le fichier du
Centre ISSN (fichier d’iden ti fi ca tion en partie reversé dans la base
CCN) sans être forcé ment reçues dans les biblio thèques fran çaises.
C’est le cas notam ment de nombreuses revues étrangères.

16

CD- Rom (Myriade) et Minitel : accès unique ment aux 265 000 notices loca ‐

li sées. En plus des critères de base, recherche possible par : « sujets » (=

grands domaines de la Clas si fi ca tion Déci male Univer selle – C.D.U.), ou

langue et pays de publi ca tion. Ces trois critères sont surtout inté res sants

lorsqu’on les combine avec d’autres, ou pour établir des statistiques.

CD- Rom (Myriade) : très apprécié pour son option « multi cri tères » (avec

possi bi lité de tron ca ture après trois carac tères et de croi se ment à l’aide

d’opéra teurs booléens ET/OU/SAUF) et pour le critère « code RBCCN »

(qui permet d’éditer la liste des titres d’une biblio thèque ; de connaître les

titres qu’ont en commun deux biblio thèques, etc.).

Minitel : inté res sant au niveau des loca li sa tions car en plus d’une sélec tion

par région ou dépar te ment, il propose d’autres critères (ville, mots de la

biblio thèque, année du fasci cule recherché).

Les trois étapes de recherche dans le CCN

1. Iden ti fi ca tion du périodique 
(accès à la notice bibliographique) 
ISSN : 0242-5432 
Titre- clé : Bulletin du Groupe d’études de psycho logie
de l’Univer sité de Paris. 
Titre abrégé : Bull. Groupe étud. psychol. Univ. Paris 
Édité par : Groupe d’études de psycho logie de l’Univer sité
de Paris 
Adresse : Paris : Groupe d’études de psycho logie de
l’Univer sité de Paris, 1947-1951 
Devient : Bulletin de psycho logie (0007-4403) 
Indice C.D.U. : 159.9 
Pério dique mensuel, mort, publié de 1947 à 1951. 
Édité en France, en fran çais. Notice ISDS -
France. 22/09/83 
2. Loca li sa tion du périodique 
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(accès au numéro d’iden ti fi ca tion des biblio thèques
possé dant la revue et à leur état de collection) 
690292101 : 1,1947/48-4,1950/51 <> 
690292201 : 1948-1951 <> 
3. Iden ti fi ca tion de l’orga nisme localisant 
(accès à la notice du fichier RBCCN) 
Biblio thèque : 690292201 
SCD UNIVERSITÉ LUMIÈRE LYON 2 
BIBLIOTHÈQUE INTERFACULTÉS 
Av. P. Mendès- France, 69500 BRON, 78.77.23.23. p. 656 
Msg PEB : 
numéro PEB : 690292101 
Accès : réservé : 
– ensei gnants, étudiants, chercheurs 
Ouvert : lundi : 10h-18h, mardi, mercredi, jeudi : 9h-18h,
vendredi : 9h-12h30 ; 14h-17h 
Fermé : Noël, Pâques, Juillet- Août 
Services : prêt à domi cile réservé : – ensei gnants,
cher cheurs ; prêt le week- end pour les étudiants de Lyon 2 
prêt inter- bibliothèques, photo copie, service réponse par
télé phone et par corres pon dance, recherches
biblio gra phiques ou docu men taires manuelles, orien ta tion
des deman deurs sur d’autres sources. 

https://publications-prairial.fr/canalpsy/index.php?id=2566
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Une page de l’histoire de la Maîtrise des
Sciences et Techniques sanitaires et sociales
est tournée…
Madeleine Hillairet-Hoffbeck

TEXTE

À l’Institut Inter na tional Supé rieur de Forma tion des Cadres de Santé,
le mercredi 4 octobre 1995, à 18 heures, a eu lieu le dernier jury de la
Maîtrise des Sciences et Tech niques Sani taires et Sociales (MSTSS)
du Dépar te ment d’Ensei gne ment Infir mier Supérieur.

1

Ce jury est le 28 . Le premier jury s’était réuni le 22 juin 1967, sous la
prési dence de Monsieur le professeur NERSON, doyen de la faculté de
droit et de sciences écono miques de Lyon, et de Monsieur HUSSON,
Direc teur de l’école pratique de psycho logie et de péda gogie de
l’Univer sité de Lyon. Ce jury vali dait la première promo tion
d’infir mières ayant pu accéder à un diplôme d’univer sité spécia le ment
conçu pour elles.

2 e

L’objectif de cette MSTSS était de permettre aux cadres soignants (le
diplôme de cadre et une expé rience profes sion nelle de cinq années
étaient demandés comme condi tions d’inscrip tion), de réaliser des
études univer si taires. Cette forma tion durait deux années entières,
qui étaient indis so ciables selon les règles de toute MST Seule
parti cu la rité par rapport aux autres maîtrises de Sciences et
Tech niques, à la fin de la première année le Minis tère de la Santé
déli vrait un certi ficat de fin d’études de première année du
Dépar te ment d’Ensei gne ment Infir mier Supérieur.

3

La deuxième année de cette forma tion était sanc tionnée par le
Diplôme d’Ensei gne ment Infir mier Supé rieur, qui est devenu le
Diplôme Univer si taire d’Ensei gne ment Infir mier Supé rieur, puis en
1978, confor mé ment aux textes fondant les MST, ce cursus de
forma tion en prit la forme et la fin de ces études fut sanc tionnée par
une maîtrise qui est un diplôme national, ainsi naquit la Maîtrise des
Sciences et Tech niques Sani taires et Sociales. Cette forma tion
compre nait 1 500 heures de cours dont un tiers était constitué d’un

4
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ensei gne ment profes sionnel (réflexion sur les soins, la péda gogie, la
gestion et la fonc tion cadre), et deux tiers un ensei gne ment
univer si taire choisi parmi les cours à l’Université.

Parmi cet ensei gne ment, toutes les sciences univer si taires étaient
repré sen tées et permet taient aux cadres infir miers de venir
capi ta liser leur expé rience dans un cursus de deux années leur
offrant l’oppor tu nité de travailler sur des méthodes issues de la
psycho logie, de la psycho logie sociale, des sciences de l’éduca tion, de
l’économie, de l’anthro po logie… Cette forma tion était complétée par
deux stages de trois semaines, l’un était la décou verte par les
étudiants de leur future fonc tion (Cadre A) et l’autre était un voyage
d’études à l’étranger afin de confronter les expé riences sani taires ou
sociales ou péda go giques d’autres pays que le leur. Ce diplôme
sanc tion nait un très lourd et riche cursus d’ensei gne ment, ce haut
niveau de compé tence desti nait les stagiaires à des postes
de responsabilité.

5

Depuis 1965, date de la première rentrée, 355 étudiants ont été
formés, dont 91 étudiants afri cains, 43 Euro péens et 221 Fran çais. À ce
jour 30 personnes sur 35 formés occupent encore à ce jour des
postes aux Hospices Civils de Lyon (ensei gnants, surveillants- chefs,
direc teurs d’écoles, infir miers généraux).

6

Cette forma tion a été l’occa sion de déve lopper une réflexion
struc turée, orga nisée, réfé rencée, qui fonde le soin dans une logique
scien ti fique. Le rayon ne ment inter na tional de l’École Inter na tio nale
d’Ensei gne ment Infir mier Supé rieur (EIEIS) fut immense puisque tous
les pays fran co phones d’Europe et d’Afrique ont envoyé des stagiaires
se former.

7

Une partie des filières univer si taires de forma tion pour les
infir mières en Belgique, au Canada, ont été fondées par des anciens
élèves de l’École. Leurs ensei gne ments s’inspirent de cette forma tion.
Ce rayon ne ment inter na tional, se pour suivit jusqu’en 1994. Il attira
des étudiants venant des pays d’Afrique dont la plupart sont devenus
des direc teurs d’institut de forma tion et des respon sables de
program ma tion sanitaire.

8

Souli gnons égale ment une dimen sion capi tale de cette forma tion,
rare ment évoquée. En effet, les promo teurs de cet ensei gne ment ont

9
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très forte ment innové, imposé, une notion devenue banale, celle de la
rela tion soignant- soigné. Les rela tions humaines ainsi iden ti fiées
dans le soin, où se trouvent mis en pers pec tive dans un échange
singu lier les deux prota go nistes du soin, font partie du postulat de
base de toute analyse du soin. Cette notion fut construite
labo rieu se ment grâce à l’opiniâ treté de certaines femmes,
telles qu’Huguette BACHELOT et Catherine MORDACQ, ensei gnantes à
l’EIEIS, avec le soutien du profes seur Geneviève LATREILLE. Elles ont
défendu cette dimen sion du soin, face aux tenants « des sciences
dites dures » (médi cale ou chirur gi cale), elles ont imposé la
perti nence de la rela tion, intro dui sant la parole, la rela tion d’aide,
avec le sujet, vu alors comme « objet » des soins.

Aujourd’hui, les textes défi nis sant le rôle propre y font réfé rence. Ce
sont les décrets de mai 1981, de juillet 1984, de mars 1993, qui
défi nissent ce domaine de compé tence des infir mières. Elles
permirent ainsi une évolu tion radi cale dans la concep tion du soin.
Cette construc tion intel lec tuelle, cette manière de conce voir et de
comprendre ce qui se passe dans l’acte de soigner ouvre cette
pratique à la recherche. Sa richesse en fait un creuset pour une
multi pli cité de travaux qui sont encore à appro fondir, à engager. Dans
la mouvance des grandes théo ries des soins, issues en parti cu lier des
pays anglo- saxons, les recherches de Catherine MORDACQ, Huguette
BACHELOT et de leurs élèves, placèrent l’ensei gne ment de l’école, parmi
les premiers à cette époque au niveau mondial.

10

Des noms de profes seurs de l’Univer sité Lyon 2, accom pa gne ront
l’École Inter na tio nale et jalon ne ront l’histoire de ces jurys de diplôme.
J’en retien drai deux en parti cu lier : ceux de Geneviève LATREILLE et
de Guy AVANZINI.

11

Geneviève LATREILLE a été maître- assistante, puis profes seur de
Psycho logie en 1975. Elle est auteur d’une thèse en psycho logie du
travail. Elle a assuré de nombreux ensei gne ments en psycho logie
sociale tout parti cu liè re ment. Passionnée de forma tion des adultes,
elle a toute sa vie d’univer si taire, défendue l’accès le plus large à
l’univer sité, notam ment pour tous ceux qui, insérés jeunes dans le
monde du travail n’avaient pu trouver des occa sions de déve lopper
leur goût de savoir, leurs capa cités d’analyse. Cette forma tion pour

12
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des infir miers en cours d’emploi, déjà respon sables de gestion
d’équipes soignantes, lui avait paru un défi formidable.

Défi pour l’avenir des insti tu tions de soins dont elle perce vait très
forte ment qu’elles ne pour raient évoluer qu’en accrois sant la capa cité
profes sion nelle des person nels de soins et notam ment des cadres,
défi que d’envoyer des gens d’âge mûr sur les bancs de l’école contre
les tenants de la forma tion univer si taire unique ment initiale à
desti na tion de jeunes.

13

Geneviève LATREILLE fut le maillon univer si taire essen tiel des années
1975. Grâce à elle le diplôme d’univer sité devient un diplôme national
par obten tion d’une Maîtrise des Sciences Tech niques Sani taires et
Sociales, formule mise au point par le Minis tère de l’Éduca tion
natio nale en 1971, dont la voca tion était de créer une filière
univer si taire à fina lité professionnelle.

14

Geneviève LATREILLE fait partie de ceux qui ont défendu au sein de
l’univer sité, l’origi na lité de cette forma tion à desti na tion des
cadres soignants.

15

Malheu reu se ment une maladie grave emporta, en 1982, Geneviève
LATREILLE. Les grandes figures fonda trices de l’école partant à cette
même époque en retraite Huguette BACHELOT, puis Catherine MORDACQ,
l’avenir ne fut plus véri ta ble ment pensé dans une dyna mique forte
entre l’univer sité et le milieu profes sionnel. Le flam beau ne fut
pas repris.

16

Guy AVANZINI, est l’un des fonda teurs en France des Sciences de
l’Éduca tion et il est profes seur depuis 1974 à Lyon. Il assista, jeune
ensei gnant à l’Univer sité, à la nais sance de l’École Inter na tio nale
d’Ensei gne ment Infir mier Supé rieur, envoyé par son Direc teur,
le professeur HUSSON, le repré senter dans les conseils. Il accueillera
par la suite, lorsqu’il devient direc teur du dépar te ment des sciences
de l’éduca tion, de très nombreux étudiants issus de l’École
Inter na tio nale. En parti cu lier, il assura l’enca dre ment de la quasi- 
totalité des thèses dont les noms qui suivent sont connus dans le
milieu profes sionnel :

17

1976 : André MONTESINOS, 1977 : Geneviève CHARLES, 1978 : Françoise
HORTALA, 1980 : Catherine MORDACQ, 1984 : Béatrice WALTER.

18
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Il a conservé à l’égard des infir mières une très grande estime. Il a
proposé et soutenu la candi da ture de Gene viève Charles, docteur en
Sciences de l’Éduca tion, ancienne élève de l’École Inter na tio nale, où
elle enseigna par la suite, d’assurer la prési dence du conseil
d’admi nis tra tion de l’Institut des Sciences et Pratiques de l’Éduca tion
et de Forma tion, charge qu’elle assure encore actuel le ment. Membre
du premier jury en 1967, Guy AVANZINI assura de nombreux
ensei gne ments et suivi de multiples étudiants pour leur mémoire.
Tout au long de ces années, il les a initiés aux sciences de l’éduca tion,
disci pline praxéo lo gique, qui par analogie inté resse les sciences
du soin.

19

En effet les Sciences de l’Éduca tion analysent, étudient les pratiques
péda go giques. Elles empruntent à bien des disci plines leurs
méthodes et leur déve lop pe ment inté resse les infir mières car, par
analogie, la réflexion sur les soins suit un peu le même chemin.
Plusieurs sciences sont utiles pour décrire et analyser tout ce que les
soins mobi lisent comme ressources tant pour le malade que pour les
soignants et les insti tu tions qui concourent aux soins : la psycho logie,
la péda gogie, la socio logie, l’économie, l’ergo nomie, la gestion, la
biologie… sont utilisées.

20

Depuis 1992, son équipe s’est mobi lisée autour des ensei gne ments et
des étudiants de la MSTSS lorsque fut prise la déci sion d’arrêter cette
filière. Elle permit d’assurer pour quelques anciens étudiants
l’achè ve ment de leur mémoire par la mise en place d’un sémi naire de
recherche au cours de l’année 94-95.

21

Pour ce petit groupe et pour tous ceux qui ont béné ficié de son
atten tion et de celle de ses colla bo ra teurs qu’ils soient remer ciés.
Leur atten tion et leur huma nité nous ont touché.

22

Que soit remer ciée égale ment Marie- Thérèse CARTERON, qui a assuré
la rela tion admi nis tra tive entre l’Univer sité et le Dépar te ment
d’Ensei gne ment Infir mier Supé rieur. Elle a, avec beau coup
d’atten tion, orienté, inscrit, accueilli chaleu reu se ment les étudiants,
euro péens et étran gers, et suivi leurs dossiers, dans le dédale des
procé dures admi nis tra tives complexes.

23

Depuis plus de 10 ans, l’évolu tion de cette école rencontra des
diffi cultés de fonc tion ne ment. Celles- ci furent immenses,

24
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perma nentes et à la mesure des concep tions prééta blies, des a priori
que l’École boule ver sait. Par exemple, la recon nais sance
profes sion nelle du diplôme univer si taire dans les insti tu tions n’a pas
été acquise. Admettre que les cadres soignants puissent avoir un
même niveau de compé tence univer si taire, que les méde cins et les
équipes de direc tion fut vécu, par les infir mières elles- mêmes,
comme diffi ci le ment conce vable. Ce para doxe ne faisait qu’ampli fier
les réserves que d’autres caté go ries profes sion nelles pouvaient
émettre à l’encontre des infir mières « univer si taires ».

Je termi nerai ce bref rappel par une note opti miste, car l’École
Inter na tio nale ouvrit une voie qui est plus que jamais d’actua lité. En
effet, il est défi ni ti ve ment acquis que l’accès à l’univer sité fait partie
des cursus possibles pour les infir mières. Des textes récents parus en
1993, faci litent l’accès des IDE en licence et maîtrise des Sciences de
l’éduca tion à l’Univer sité Lyon 2, ou en licence et maîtrise Sani taires
et Sociales à l’univer sité Lyon I. Ce sont les premières forma tions qui
donnent un accès direct à un niveau licence à l’univer sité pour les
infir mières après leur diplôme.

25

D’autre part, deux autres diplômes peuvent être acces sibles
égale ment pour les soignants après étude de leur dossier : orientée
sur le déve lop pe ment des capa cités mana gé riales, à l’Institut
Univer si taire Profes sion nelle (IUP) Santé, à l’univer sité Lyon III, et sur
la réflexion et l’appro fon dis se ment du concept « projet », par un
diplôme de 3  cycle de Mana ge ment par le projet des Orga ni sa tions
Sani taires et Sociales à Lyon 2. Gageons enfin, que ce qui suit cette
épopée et se déve loppe, permettra à l’hôpital du XXI  siècle de
trouver les cadres soignants dont il aura besoin.

26
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De la théorie à la pratique
La recherche en psychologie, l’accessibilité des étudiants
handicapés à l’Université Lumière Lyon 2

Serge Portalier

TEXTE

Le colloque PCH’96 présente des recherches fonda men tales qui
concernent l’approche des struc tures défi ci taires, en parti cu lier la
défi cience visuelle et la défi cience auditive.

1

Beau coup de parti ci pants à ces jour nées du vendredi 22 mars et
samedi 23 mars 1996 seront eux- mêmes handi capés, aveugles ou mal
voyants, sourds ou mal enten dants. Une occa sion unique de bien les
accueillir dans un haut lieu des Sciences humaines…

2

Pour les personnes aveugles, il est prévu d’installer, à titre
expé ri mental, sur le Campus de Bron, un guidage par synthèses
vocales : le système EO. Il suffit d’appuyer sur le bouton d’un petit
boîtier portatif pour déclen cher un message sonore qui permet à la
personne défi ciente visuelle d’entendre un message verbal.

3

La prove nance de l’émet teur est signalée par un chant d’oiseau (...
même en hiver, les oiseaux vont s’exprimer sur le campus…). Le
contenu du message peut varier selon le lieu, la date et le souhait
de l’informateur.

4

Le site de Bron devrait être équipé de six émet teurs vocaux implantés
tout au long de l’allée centrale. Sur un plan en relief installé à l’entrée,
la personne aveugle pourra repérer l’archi tec ture géné rale du site et
consti tuer alors son trajet. Si l’expé rience s’avère concluante, les
oiseaux pour raient conti nuer à chanter après le colloque pour
l’ensemble des étudiants voyants et non- voyants.

5

Pour ces jour nées, les congres sistes aveugles pour ront égale ment
garder une trace des exposés en Braille (enre gis tre ment sur support
infor ma tique pour une traduc tion en Braille éphé mère ou par
synthèse vocale).

6
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Pour les personnes sourdes, les inter ven tions seront traduites en
Langue des Signes Fran çaise (trois inter prètes en LSF vont se relayer
durant les deux jours). Pour ceux qui ne connaissent pas cette langue,
une prise de notes sur rétro pro jec teur leur permettra un suivi
instan tané des débats. Un groupe d’étudiants sera chargé de l’accueil
des personnes handi ca pées à l’entrée de l’Univer sité le vendredi 22 et
le samedi 23 mars. Il se peut même qu’ils guident les
personnes valides…

7

Les orga ni sa teurs de ce colloque, grâce à l’instal la tion excep tion nelle
de cette logis tique, montre ront que la recherche en psycho logie peut
réel le ment débou cher sur des appli ca tions concrètes… dans l’intérêt
de tous… Alors, l’excep tion deviendra la règle…

8

https://publications-prairial.fr/canalpsy/index.php?id=2170

